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LA CONSOMMATION DU THE

N1698. la consomnmation <lut thé
N-m eçi seulement en Europe.

Eleledpst pa d'ailleurs annuel-
5.prt e000 i'rp. n siceet demi

plus tarit, en 1821, l'importation attel-
«itait 25 miillions (le livres. Mais, fait

tccev-'la Dépêche Coloniale ", tout
tce qui était importé n'était pas consom-
nil' su r la même pîlace:

Let' h( étaîit en même temps et il r'esta
biieni îles ann îées un antic<le considcérable
cde r'éexpor'tation. Il payait: assuré (le
gros lîêiu'vs, l'impor'tateur n'hésitait
pocintl à s'impîtî«r îles sacrifices pour
tranlisporter' le préucieux pr'odluit avec la

i-lîésuiffisanute pour se réserver 'la

jîlati' counquise:« il lie (levait r'ien n6g]l-
ge' lion pluts pourî s'assurerCi la continuité
dei la pro'ctîi oit et, eii quielqute manière.

~ titl'p'iilii-esur les marchés (l'achat.
I '.A iglî'ti'i'ie, c-'Pst là ut trait cle son
hl)il <té- <'<<nini erni ale. a t oujour is Cher-
t-lé. *<'t <'Hlýil souivent réuissi. à conîstituier
à si purofit i les mnîopoles (le fait, <'e
quii offre plus (le sécurîité que (les mio-
iiiloies il]'inlstitiutitoits.

L e ilévvilipjpenivnt tIu c'ommerce (Ili thé
a pitu'élai' la constitutiion dle ti'ois-mo'
iaiîiiles dle t'ait, pivilèges (le niatur'e et
dl'origaiisation.i

Comnmne ]'oci sait, lInde est, clans la
rt'é giccnii ( cl''Assanm, la statio oltanique

'1< l'c-lics-'à thé: sur' cette donnée
stiiic iicii'.les imporiîtate'uris intru'liisi-

1*'iii dius suijets î-lîiîcîis et r'e'onistituèr'ent
ciii' iti'ie t'ici' île pr-édi'lection la ('ultitre
Ili lit: auijourdi'hu'ii. huIile petit exlioi'tei'

on'itli- ait mSilnilioins île livries <lu thé. Si
'<ii noute qîue les r'égionis à thé sonît î'eia-

i ivuiîeti'î restr'eintes, l'in pîetit avancer
qute l'Aniglî'eerre s'éiait. potu' cette épto-
queii clit mîoinis où la Chline était la seule
soulie île proîl titioli et d'exportation.
créé tit mnotopole île purodluction par le
sîeul bcénéfice (le la niaitire, l'avantage (le
itosst-ceî' une colonie stubtropicale; c'é-
tacit le miont)ooe d'chat.

L'Antgleterre- affermit ce mionopole de
fait e'n s'assur'ant, (le 1853 à 1869, la su-
pét iirité dle la v'itesse (les transpor'ts.

A insi. tots les peillîles occidentaux
decvinre'n't ses c'lientis pourt le thé.

Auijourdi'hlui, oii évaluie la conisommna-
lionî anuielle île thé à 52ii millioîns (le hi-
vies. Cetite c-onsonmmat ion v'arie beau-
cciiuI sutivant les plîetces.

Lor'squie l'Anîgleterrie et la Ruissie~ é-
iai'it i's cieux seules puîissanîces qui ap-
prOv'isionitassen t l 'Eurlope (le thé, il y a-
va it put c'e prodcui t dleux rotutes (le
itra ns poli:
P>ouri la Rtussie <"était la route de Pé-

kiti par Ooi'gla, Klctgan et le " tracte
[ligne îles partages sur les hauts fleuîves
sibér'ienîs]; là. le thé était por'té à dos
cie bêétes; c'était la route <lu thé; de là
levxpriesî,ioit (le thé îles caravanes. Le

trajet durait dle neuf à douze mois. Poli
l'Angleterre, l'itinéraire part-ait de Cai
ton, de Foutc.héoui et par le Cap abouti.,
sait à Londres; le trajet le plus rapici'-
ment parcouru dura encore quatre-vingt
quatorze jours, toujours plus de trois
mois. La navigation à, vapeur, le perc-i'
ment de l'isthme de Suez tournèrent toit
D, l'avantage de l'Angleterre, imporct
trice de thé; le trajet fut réduit à tuwî
quarantaine de jours; dans le ménti'
temps. la culture du thé s'étendait (lait,;
l'Inde et prospérait à Ceylan; aujoîr-
d'hui, cette île exporte plus de 120 nil.
lions dle livres par an; dès lors, Calcuitta
Bombay, Colombo plus partlcùllièremeît.
sont devenus, avec Hongkong. les plus
importants marchés anglais d'achat.

La Russie ne devait pas se désintére-
ser (lu commerce des thés; elle comprit
avec une intelligence très nette et sùtr'
dle sa situation géographique les avait-
tages qu'elle pouvait retirer de__cett'
branche d'opérations:

Elle reçut tout d'abord le thé par deux
routes et de d'eux 'provenances: le thé (le
Ceylan lui fut apporté par la voie dle
mer: la mer Noire et Odessa; le théý
chinois continue à lui être rendu par Ici
route îles caravanes; sauf erreur, eni
combinant la route par mer avec la route
pa r terre, le transport par jonques stur le
Pacifique à destination des fleuves cô-
tiers et le transport par terre à traver's
la Mongolie, elle essaya d'attirer-à elt'
une partie des thés de Ceylan, qu'elle'
mélangeait avec les briques ou les pici
qtîes du thé chinois.

L'Angleterre conservait toujours sut'
la Ruîssie la suîpériorité que donne 1<'
fr-et à bon marché, mals la situation 'va
être complètement modifiée par le font-
tionnement du Transsibérien:

Le Transsibérien, c'est non pas setule-
ment le noeud d'un système stratégiqute
qîti peuit enlacer la Chine en révolution.
c'est suirtout la clef de voûte d'un édifice
économique, dont les deux assises che.
vauchent au nord et au sud de Y'Altaï Pt

s'appuyant sur Moscou et sur Han'ow.
Voilà la route de terre moderne; la ciat-
vanie est supplantée 'par le train de muar-
chandises et le thé apporté à Port-Arthcilr
par les compradors chinois est qiîtlz"
jours après offert sur la -place de 'Moscoit
aux importateurs européens.

Le Transsibérien est un instrument PW
drainage merveilleux pour le comnmet-
russe entre la Chine et l'Europe.

Des informations de Shangai donnait
l'assurance que dans le courant de Fawi
née 1905, la ligne Hankow-Pékifl sera vit-
verte; ce sera là la route nouvelle ,-t

finitive du thé, et Hankow, avec son n:
lion d'habitants, son port où à la saiý0d11

des expéditions se pressent déjà plUs il"
cinquante vapeurs et plus de douze u&."-ý

jonques, est appelée à devenir la cite,-l
thé.


